
ColleCtion Malatier

Vente le mercredi 10 octobre 2018 à drouot

Experts : Cabinet de Bayser, Cabinet Éric Turquin, Cyrille Froissart, Pierre-François Dayot

Mercredi 10 octobre, la maison SGL Enchères, en partenariat avec la maison 
Ader-Nordmann, dispersera à Drouot la Collection Malatier. 

Homme érudit et banquier, figure incontournable des expositions et des 
vernissages des plus grandes maisons de ventes, galeries ou foires françaises 
et internationales, Jacques Malatier (1926-2017) a réuni en trente ans un 
ensemble de près de 300 pièces, estimé 1,2M€.

« Cette collection, recherche d’une vie, sera dispersée au profit de La Fondation de 
France, au sein d’une fondation qui se nommera Malatier-Jacquet. Celle-ci a pour 
vocation la restauration et l’aménagement immobilier ou mobilier du Château de 
Versailles et du Château de Chambord, l’attribution de bourses à des étudiants 
français désignés par La Fondation de France, ainsi que le financement de 
publications savantes en matière d’art, d’histoire et de sciences, en concours avec 
le C.N.R.S et la Nationale des Lettres » a précisé l’exécuteur de son testament.

Peintures, dessins, mobilier et objets d’art – céramique, verrerie et argenterie –, 
essentiellement des XVIIe et XVIIIe siècles, composent cette collection 
exceptionnelle reflétant la culture d’un homme passionné par l’histoire et doté 
d’un esprit brillant. Chaque œuvre était minutieusement choisie et faisait l’objet, 
une fois achetée, de recherches approfondies et de correspondances avec les plus 
grands spécialistes des domaines concernés. 

Jacques Malatier avait fait de son appartement parisien l’écrin de sa collection et 
le théâtre de dîners animés par des conversations savantes autour des arts et de 
l’histoire.  
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Sèvres (détail)
Grand seau à laver les pieds cylindrique en porcelaine dure marqué Manufacture impériale de Sèvres en rouge pour 
An XIII (novembre 1804- novembre 1805)
Estimation : 20 000 - 30 000 €



L’œuvre phare de la section consacrée au dessin est Une 
Bacchanale de Giorgio VASARI (1511-1574), réalisée à la 
plume, à l’encre et au crayon, estimée entre 50 000 et 60 
000 €. L’année de la première édition, en 1550, Des vies 
des plus excellents peintres, sculpteurs et architectes, livre 
fondateur de l’historiographie de l’Art de la Renaissance, 
Vasari débute pour cinq années sa collaboration avec le 
pape Jules III. Ce dernier lui commande en 1553 la décoration 
de la Villa Giula. Le dessin présenté dans cette vente serait 
issu du travail préparatoire de l’artiste pour l’une des trois 
fresques - Fontanalia, Cerealia et Baccanalia –, aujourd’hui 
détruites et destinées à orner la villa. 

Parmi les peintures anciennes, une toile de Charles Joseph NATOIRE (1700-
1777) sera notamment proposée, estimée entre 100 000 et 150 000 €. 

La pêche est certainement la première version d’un dessus-de-
porte du château de Fontainebleau. En 1737, Natoire reçoit en 

effet la somme de 3600 livres en paiement de six dessus-de-
porte destinés aux petits appartements de Fontainebleau, 

comprenant une petite salle à manger, une grande salle à 
manger et un cabinet du roi. L’ensemble de tableaux qui 
décorait ces espaces avait pour thème les plaisirs de la 
chasse et de la vie en plein air. Natoire a notamment 
représenté des Chasseurs au repos et des Chasseurs 
auprès d’une ferme pour la grande salle à manger et un 
Port de mer pour le cabinet du roi. Pour la petite salle 
à manger, le peintre collabore avec Lancret et Boucher. 

Ce dernier réalise une paire de dessus-de-porte faisant 
pendant aux toiles de Natoire qui illustrent la Pêche et 

des Personnages se reposant auprès d’une fontaine. En 
1749, la petite salle à manger est réaménagée et transformée 

en petit cabinet du roi. Les boiseries sont modifiées et Natoire 
a probablement exécuté une deuxième version de ses dessus-de-

porte, sur les mêmes thématiques, pour s’adapter aux nouveaux lambris 
et format, qui, initialement circulaire, devient alors rectangulaire. 

Un somptueux seau à laver les pieds en porcelaine dure de la 
Manufacture de Sèvres, estimé 20 000 – 30 000 €, illustre le goût 
du collectionneur pour la céramique précieuse. L’objet est livré en 
décembre 1806 sur ordre de Napoléon 1er en présent au Grand Duc 
Charles II de Bade pour son mariage avec Stéphanie de Beauharnais, la 
nièce adoptive de l’Empereur. Il reste dans les collections du margrave 
von Baden jusqu’en 1997. 



Vente aux enchères publique - Drouot - salles 5 et 6
Mercredi 10 octobre - 13h30

exposition publique - Drouot - salles 5 et 6
Lundi 8 et mardi 9 octobre - 11h / 18h

La partie consacrée au mobilier dévoile deux fauteuils 
importants d’époque Louis XV, réalisés vers 1765-1770. 
L’un d’eux porte l’estampille de Louis Delanois (1731-
1792), reçu maître menuisier en 1761 et reconnu pour 
son inventivité. On ne répertorie aujourd’hui que quatre 
sièges, lesquels faisaient probablement partie d’une 
série plus vaste ; un siège similaire est conservé au 
Metropolitan Museum de New York et trois autres dans 
les collections de Gabrielle Chanel et de l’antiquaire 
André Carlhian. Cette paire est estimée entre 30 000 – 
50 000 €.
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À propos de Drouot
Drouot est la plus grande place de ventes aux enchères publiques au monde, implantée à Paris depuis 1852. Réunissant 62 maisons de ventes aux 
enchères, Drouot a accueilli, au 1er semestre 2018, 578 ventes qui totalisent 195,3M€. Chaque année, 500 000 visiteurs viennent parcourir les 17 salles 
de ventes réparties sur deux sites, qui exposent des objets d’art et de collection issues de 21 grandes spécialités, de l’Antiquité au Street art. Le groupe 
Drouot comprend plusieurs filiales, dont Auctionspress qui publie chaque semaine la Gazette Drouot ainsi que Drouot Digital, plateforme e-commerce 
ouverte à tous, qui réunit les activités Live (retransmission et participation aux enchères en direct) et Online (ventes dématérialisées).

Une aiguière et sa jatte ovale en porcelaine de Sèvre 
décorés de feuille de choux bleu céleste, réalisés en 1766, 
figureront également parmi les pièces phare de la vente 
(estimation : 20 000 – 30 000 €).


